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Réservez votre 27 septembre
La table ouverte, vous connaissez : on se retrouve 
autour d’un thème ou d’une personne, pour une 
soirée, et en plus on mange...
Le 27 septembre, table ouverte spéciale : quel avenir 
pour un réseau de travailleurs sociaux pas dans la 
ligne (c’est à dire pas dans la commande sociale). 
Foire aux propositions, aux projets, et on continue à 
faire connaissance (et à manger !).
Réservez la date, et suite au prochain numéro, en 
septembre...
Ça veut dire le 27/9 à 19 heures à Pantin !

Un sourire de 25 cm
Qui dit commande sociale dit contrôle social. Et c'est ainsi que nous avons été envahis par ces batteries de questionnaires 
plus comportementalistes les uns que les autres, visant à évaluer, mesurer (et parfois même rétribuer) le travail social. Les 
fiches, les cases à cocher, les justifications de résultats se sont multipliées, portant souvent sur le nombre de jeunes qui ont 
trouvé un stage, un apprentissage, un logement, ou un employeur, ce qui traduit bien ce que l'on entend aujourd'hui par 
"intégration sociale".
Comme dans la fable, ils n'en meurent pas tous, mais (presque) tous sont frappés. Les foyers départementaux du Val de 
Marne travaillent par exemple sur un "projet individuel de prise en charge de l'enfant" de 21 pages, permettant de suivre de 
très près des items du genre permettre à cet enfant de développer sa propre sécurité interne ou assurer son bien être corporel 
(soins corporels, confort, hygiène, intimité...). Chaque item dispose d'une page d'observation comportant date/manifestation des 
besoins/objectifs de prise en charge/moyens et mise en oeuvre/garants.

Dis moi ce que tu mesures, je te dirai qui tu es...
En fait, l'analyse de tous ces items montre clairement ce qui est visé : un enfant propre, bien protégé des risques de la vie, 
bien suivi médicalement, capable de jouer et de manger avec les autres, de respecter les lois, qui suive bien à l'école, capable 
de s'ouvrir au monde (quand même...), d'avoir des loisirs et un projet (tout cela est tiré quasi directement du document des foyers du 
94). Une conception finalement bien individualiste, dans la droite ligne d'une société qui met en avant la réussite personnelle.
S'il est indispensable de se poser la question de l'évaluation (n'est-ce pas Jean-Claude), il faut d'abord savoir ce que l'on veut 
évaluer, et donc ce que vise notre travail social. Si l'objectif est de développer le goût de vivre avec les autres, le sens de la 
solidarité, l'esprit critique et l'art de construire ensemble un cadre de vie épanouissant, on ne cherchera pas comment cet 
enfant comprend et intègre les règles,  l'autorité, les limites et les lois mais on essayera au contraire de construire un cadre 

institutionnel qui permette de questionner les règles de vie 
actuelles, et d'en proposer éventuellement d'autres. Ce qui —
soit dit en passant— ne va pas sans "risques", mais c'est un 
autre sujet.
Certaines choses sont peut-être mesurables, par exemple : 
combien de jeunes passés dans une institution y sont encore liés 
plusieurs années après, et y reviennent avec plaisir pour parler 
de leur vie (comme on le fait avec son entourage familial) ?  Ou même 
combien de temps un jeune a-t-il passé en relation avec une 
institution (sachant que la moindre intervention éducative nécessite des mois, 
et le plus souvent des années) ? Mais la véritable résultat : le plaisir de 
vivre, d'avoir des projets collectifs, de ne pas se laisser faire, de 
participer à construire un monde différent, cela ne se mesure 
pas. Et je n'ose pas dire que ça se reconnaît au magnifique 
sourire qui apparaît sur le visage des jeunes, car certains 
seraient encore capable de sortir leur double décimètre pour en 
noter la taille...



A ce jour la l iste de diffusion de
la plaque tournante comporte

319 adresses mail .
Rédaction de la Plaque Tournante

et donc toute responsabil i té assumée : 
Marcel Gail lard

Pour nous joindre, écrire à
 pourletravailsocial@orange.fr

Sur le site : 
pourletravailsocial.org

(Cliquez sur ce lien ou tapez cette adresse dans la barre 
dʼadresse de votre navigateur)

On y trouve
-toutes les Plaques Tournantes
-le Blog (à utiliser sans modération...). 
Les autres rubriques du site  sont en chantier. Pour 
le développer, les bonnes volonté sont acceptées...

Vous voulez nous aider ?
Envoyez nous les adresses mails de tous les travailleurs sociaux

dont vous êtes sûrs quʼils apprécieront de recevoir la Plaque Tournante. 
Soit vous demandez dʼabord lʼaccord des personnes concernées, car lʼhabitude de diffuser des foules de choses sur Internet, de 

valeur très variable, et portant en clair les adresses mail de tous les destinataires, ce nʼest  pas forcément une bonne idée, soit vous 
transmettez les adresses mail, et nous leur écrirons avec une invitation à sʼinscrire sur la liste de diffusion de la Plaque

Anne nous invite à regarder cette interview dʼun
ex-policier pleine dʼenseignements...

http://regardeavue.com/index.php/2006/05/21/10-sans-casque-
ni-bouclier-temoignage-dun-ex-officier-de-police

Dans le prochain numéro (sur "Comprendre le monde" ) de la Revue Dialogue 
du GFEN, il y aura un article de Mireya. J'ai bien apprécié cette soirée avec 
Mireya. C'était super Continuez!
Odette

bonjour c'est toujour hassan de marseille c'est enfin parti j'ai fonde 
une association avec pour objectif de développement solidaire dans la 
region de taghit promouvoir  une activite autour du tourisme solidaire 
bientot nous allons ouvrir une maison rurale au coeur de la palmeraie 
et assurer une campagne de plantation d'arbres dans les ecoles 
primaire de la region voila si tu peux faire passer l'info l'association 
jnane sidi habri 

Je suis heureux de vous annoncer la mise en ligne de mon nouveau 
site Internet : www.laurent-mucchielli.org 
N'hésitez pas à faire circuler cette information dans vos réseaux !
Et n'hésitez pas non plus à me faire des suggestions d'amélioration. 

La petite chronique économique.

Il n’y a pas de drogués heureux
C'est quoi ce nouvel emprunt Sarko ? C'est une piquouse de plus pour tenter de redémarrer la machine 
économique. Comme pour un shoot, l'effet est artificiel et momentané, mais la dépendance qui en résulte est 
encore plus grande. L'économie capitaliste a besoin en permanence et de plus en plus de l'aide de l'État, c'est à 
dire de l'argent inflationniste qu'il lui injecte dans les veines, sans redémarrer pour autant.
L'emprunt Sarkozy  viendra s'ajouter à l'immensité de la dette publique : près de 1500 milliards d'euros fin 2009. 
Dans les années à venir, l'endettement atteindra l'équivalent d'un an de production (le fameux PIB). Oubliées les 
limites européennes qui interdisaient que la dette dépasse 60%  du PIB. Pour la rembourser, il faudrait travailler 
un an sans toucher de salaire et sans rien dépenser. Les salariés de British Airways, à qui leur patron a 
demandé de travailler un mois sans salaire, sont encore loin du compte.
Ceci dit personne ne parle  de rembourser vraiment, mais seulement de faire verser régulièrement par toute la 
population une bonne partie de ce qu'elle produit dans les caisses des banques.  Ce n'est pas l'avenir qui devra 
payer pour le passé comme on entend trop souvent, mais c'est la population, qui n'a rien demandé, et qui paye 
dès à présent aux plus riches, et pour de longues années. 
Et toujours davantage puisqu'ils augmentent les doses. Jusqu'à l'OD !
Ceux qui affirment que le capitalisme a un avenir ont du prendre une bonne dose d'euphorisant.

Les patrons nous avaient gâtés cette fois. La paritaire  CC 66 (dont nous avons eu seulement vendredi dernier l'adresse exacte) était 
programmée dans le cadre "bucolique" d'une propriété bordée de grands murs à Beaumont sur Oise  (40 km au Nord de Paris).
Malgré toutes ces difficultés, 400 manifestants (des collectifs Ile de France, du 76, de Tours, d'Amiens, de Nancy, des Sud  et d'ailleurs ...)  
se sont retrouvés devant des grilles gardées par des agents de sécurité. La décision a été prise d'empêcher les négociateurs de rentrer dans 
la propriété. La demande des collectifs et de Sud était : nous laisserons rentrer les négociateurs si ces derniers acceptent une délégation 
comme "observateur" à la table des négociations. Une simple rencontre d'une délégation avec les patrons n'était pas validée par les 
manifestants. Notre proposition n'a pas été acceptée par les patrons et les délégations syndicales.
A 13h nous nous sommes aperçu qu'une entrée de "secours" dans la propriété avait été organisée par les forces de l'ordre, le gestionnaire 
de la structure et les patrons, afin de permettre l'entrée des négociateurs. Nous avons "par un heureux hasard de circonstances" pu pénétrer 
sur le lieu de la CNP, et découvert nos "valeureux" négociateurs en train de manger. Ils ont bien évidemment été immédiatement privés de 
desserts...
La salle de la CNP a été occupée "gentiment" sans violence dans le respect des lieux et des personnes (attention à la désinformation) et la 
paritaire a été annulée. Les derniers manifestants ont racompagné les patrons à la Gare...
Bref une journée de mobilisation de plus extrêmement réussie malgré le contexte défavorable (lieu éloigné, information tardive, journées 
d'actions et de grève décentralisées, climat de divisions syndicales, etc)...  
La détermination, la patience, le calme, des manifestants a fait le reste. Nous devons aprés le 10 juin nous féliciter de cette journée du 22 j, 
même si la mobilisation était bien évidemment un peu en retrait... Nous devons attendre maintenant la suite des événements côtés patronal. 
De notre côté les décisions du dernier CF vont être mises en oeuvre, il faut préparer la rentrée et mobiliser plus largement encore pour 
espérer imposer nos revendications aux tables des négociations, par une grève générale que l'on espère reconductible. Le combat continue.

mailto:pourletravailsocial@orange.fr
mailto:pourletravailsocial@orange.fr
http://pourletravailsocial.org
http://pourletravailsocial.org
http://regardeavue.com/index.php/2006/05/21/10-sans-casque-ni-bouclier-temoignage-dun-ex-officier-de-police
http://regardeavue.com/index.php/2006/05/21/10-sans-casque-ni-bouclier-temoignage-dun-ex-officier-de-police
http://regardeavue.com/index.php/2006/05/21/10-sans-casque-ni-bouclier-temoignage-dun-ex-officier-de-police
http://regardeavue.com/index.php/2006/05/21/10-sans-casque-ni-bouclier-temoignage-dun-ex-officier-de-police
http://www.laurent-mucchielli.org/
http://www.laurent-mucchielli.org/

